
Image 1 — Affiche et entretien 

Affiche : 

« L’islam n’est pas une religion. C’est un culte de la mort pour les meurtriers, les violeurs, les 

incestueux et les pédophiles. » 

Police : Si une personne de confession musulmane avait vu cette affiche, pensez-vous qu’elle aurait 

compris que vous faites une distinction entre les différents courants de l’islam ? 

Prévenu : Encore une fois, elle m’aurait lynché. 

Police : D’accord. Donc, pour répondre à ma question, vous ne pensez pas qu’elle aurait compris que 

vous faites une distinction entre les différents courants ? 

Prévenu : Non, elle ne l’aurait pas compris. 

 

Police : Quel était le but de cette affiche ? 

Prévenu : Critiquer l’islam… ou critiquer la religion. Rien d’autre. Ce n’est ni de la haine ni une 

menace. 

Police : Vous ne pensez pas que ce qui est exprimé sur l’affiche constitue une menace ou de la haine 

? 

Prévenu : Non, c’est une critique de la religion et rien d’autre. 

 

Prévenu : Je voulais simplement leur montrer que l’islam n’est pas quelque chose qu’il faut traiter 

avec complaisance. 

Police : Que voulez-vous dire ? 

Prévenu : Je veux dire que c’est une menace pour l’Occident. L’islam. Notez-le bien : l’islam, pas les 

musulmans. Notez-le bien. Il existe des musulmans qui ne croient absolument pas à l’islam. Tout 

comme il existe… Enfin, oui… Non, oubliez ça. C’est tout. 

 

Prévenu : Je n’ai aucun problème avec les musulmans. C’est la religion que je considère comme 

problématique. 

Police : Quels problèmes voyez-vous dans l’islam ? 

Prévenu : Eh bien… Je ne répondrai pas à cette question ici. 

Police : Pourquoi ne voulez-vous pas le faire ? 



Prévenu : Je ne veux pas. Je ne réponds pas. Aucun commen… Aucun commentaire, tout 

simplement. La seule chose à retenir, c’est que je critique l’islam. Et j’en ai le droit. 

Image 2 — Suite de l’entretien 

Prévenu : Ce que je dis, c’est qu’il existe des musulmans modérés et qu’il existe aussi des 

fondamentalistes. Comme il y avait autrefois des chrétiens. À l’époque où l’on devenait encore 

chrétien par le baptême, certains ne croyaient pas du tout au christianisme. On naît simplement dans 

l’islam. Connaissez-vous d’ailleurs la Déclaration du Caire ? 

Police : Oui, mais nous n’allons pas aborder ce sujet ici. Ce que je me demande, c’est si vous faites 

une distinction entre ceux que vous appelez les musulmans modérés et les groupes les plus extrêmes 

au sein de l’islam. C’est bien ce que je comprends ? 

Prévenu : Oui, je fais une distinction entre les deux. C’est bien le cas. 

Police : Et quelle différence voyez-vous entre eux ? 

Prévenu : L’un interprète le Coran littéralement, tandis que l’autre prend du recul et relativise les 

choses. C’est tout simplement une meilleure personne, allais-je dire. 

Police : D’accord. Alors, quels musulmans considérez-vous comme des meurtriers, des violeurs, des 

personnes pratiquant l’inceste et des pédophiles ? 

 

Police : Le message transmis par l’image que vous voulez publier sur Facebook est une traduction 

directe de l’anglais vers le suédois. Cela signifie que l’islam n’est pas une religion, mais un culte de la 

mort pour les meurtriers, les violeurs, les personnes pratiquant l’inceste et les pédophiles. Qu’en 

pensez-vous ? 

Prévenu : Ce que j’en pense ? Eh bien, lisez le Coran et examinez les différentes sourates, comme on 

les appelle. Ainsi que les hadiths : vous verrez qu’ils encouragent de nombreuses choses 

abominables. C’est bien ce que disent ceux qui interprètent les textes littéralement. Comme l’État 

islamique, Daech et tous ces différents groupes littéralistes. L’EI et tout le reste. 

Police : Et, selon vous, lesquels pratiquent l’islam ? 

Prévenu : Ce sont ceux qui croient. Ceux qui sont plus ou moins croyants. Les pires sont les 

fondamentalistes. Ils interprètent les textes littéralement. Ensuite, il y a ceux qui prennent du recul 

en tant que musulmans, relativisent les choses et peuvent même devenir amis avec des non-

croyants. 

 


